
  

 

François Seine
vous invite à lire son 

« conte à dormir debout 
les yeux ouverts »
dont la sortie offi cielle

a eu lieu
le 4 octobre 2014 

dans sa Maison-Musée 
de Magny-les-Jussey (70)

  

  Avec   François Seine

       
  et 

  découvrez     Au royaume des ékronomistes

Nourri à la mamelle du surréalisme, rebelle 
aux conformismes et au prêt-à-penser, 
François Seine a longtemps travaillé à la 
Poste, une autre façon d‛être un homme... 
de lettres !

Passeur de mots et d‛idéaux, c‛est souvent par la poésie qu‛il 
s‛adresse aux enfants et plus grands : L‛Arbre qui voulait courir le 
monde, Au marché des mots, Ani‛mots, Probloèmes, Plantissi‛mots... 
Mais, quand il emprunte la voie du conte, c‛est bien aux adultes qu‛il 
destine ses écrits...

met des livres dans toutes les poches pour 
réconcilier enfants, ados et adultes avec la lecture
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Au royaume des ékronomistes
François Seine

Des livres qui tiennent 
dans la poche mais en 
dépassent juste un peu 

pour pouvoir être partagés

(10,5 x 21 cm - 76 pages) 
978-2-35863-125-9

 

7 €

dans la collection Plain-Idées : 
des chroniques, fi ctions ou essais 
dévoilant la pensée d‛humanistes, 

philosophes, scientifi ques, femmes 
et hommes de terrain… 

parution :

octobre 2014

Il était une fois un paisible royaume où les jours passaient. Les nuits. Les 
crépuscules et les aurores. Les semaines, les mois et les années. Le temps 
lui-même, qui ne demande à personne l‛autorisation de passer, passait.
Les primates à deux pattes peuplant le royaume, qui n‛avaient rien d‛autre 
à faire que de vivre, vivaient. Ainsi menaient-ils une existence qui avait le 
mérite d‛exister. Du moins s‛agissant de l‛espèce la plus nombreuse parmi les 
primates à deux pattes : Primatus ordinarius consumeris (Poc).
Quant à primatus liberalus Oligarchis, dont le nombre n‛excédait guère le 
centième de la population totale, il nourrissait bien d‛autres ambitions et 
développait une activité frénétique. Bien entendu, Oligarchis ne réalisait 
rien lui-même, de ses propres mains… Il détenait les titres de propriété, les 
capitaux et ordonnait à Poc qui exécutait.
Poc étant parfois récalcitrant, Oligarchis avait eu l‛idée de génie de créer 
primatus domesticus Mediatis, une espèce nouvelle obtenue par modification 
génétique. 
Sans cesse optimisé, Médiatis avait su se rendre indispensable à Oligarchis. 
Il mobilisait les parcelles de cerveau disponibles pour vendre à Poc les 
produits d‛Oligarchis…

Des livres à mettre dans toutes les poches 
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